Compte rendu du voyage 2008
Pour bien profiter  de la ELVIS WEEK, cette année du 31è anniversaire était idéale, loin de la foule et de la confusion de l’an dernier. Le club était un des rares présents, comme chaque année depuis 1969. Pour la première fois nous étions accueillis à l’aéroport par notre « guide » Jojo, partie, en  repérage, 3 jours plus tôt. Cela facilita notre arrivée pour récupérer les voitures et les chambres d’hôtel.
 La convention ELVIS ne commençant que le 12 août cela me laisse trois jours pour accompagner le groupe dans les premières visites de la ville, surtout Poplar avenue une des grandes artères de la ville…, ensuite ils continueront leur « pèlerinage » avec Jocelyne. Nous effectuons la visite de la maison tous ensemble. 
Rentrer dans Graceland est toujours un enchantement. Pas de changements dans les pièces principales, qui restent immuables, telles qu’ELVIS les a habitées. Par contre le TROPHY ROOM réserve, comme chaque année, des nouveautés. Je m’attarde le plus dans le couloir des disques d’or, celui que j’ai offert à Graceland, en 1985, de la part de RCA France est toujours en bonne place. En sortant pour accéder au jardin des méditations  on peut admirer le magnifique parc où des petits écureuils gambadent, se rendent-ils compte qu’ils sont dans la demeure du KING ? Max, lui reste indifférent aux visiteurs, en broutant l’herbe, c’est le nouveau cheval du parc, pour garder la tradition instaurée par ELVIS.
A la convention, je suis impatient de retrouver les amis, Jerry Osborne bien sûr, et surtout Rocky Barra , venu pour la première fois sur mon incitation. Que de souvenirs nous avons à évoquer, en effet c’est avec Rocky, qui fut l’éditeur de la revue STRICTLY ELVIS, entre 1967 et 1975, que j’ai vu ELVIS à Las Vegas en 1969 et 1971. Nous nous retrouvons 37 ans plus tard. Il est devenu Pasteur dans sa ville de Detroit, mais il n’a jamais oublié ELVIS. Il y a aussi Jim Hannaford d’Oklahoma, nous nous sommes connus à Las Vegas en 1970.Jim est triste il vient de perdre sa femme.

Le soir je retrouve le groupe rentré de ballades, nous ferons quelques bons restaurants, ils ne manquent pas à Memphis. Souvent nous terminons la soirée sous la tente installée en face la maison, c’est devenu le rendez-vous obligatoire des fans durant la semaine. Les chanteurs s’y succèdent, il y a du bon et du moins bon, j’avoue avoir été agréablement surpris par un certain Bruce Wilburn doué d’une grande classe ayant tout compris de la gestuelle d’ELVIS. Son répertoire, chanté avec sa voix à lui, étant au trois quarts des titres assez inhabituels tirés des films ne pouvait que me plaire.
Une visite s’impose à la belle boutique de Monsieur Lansky, située dans l’hôtel Peabody . Lui qui habilla si souvent ELVIS, propose une nouvelle gamme de vêtements de qualité, comme le Pull- over de Baby I Don’t Care, ou celui de King Creole, ainsi que le blouson à rayure de Speedway. A plus de 80 ans il est toujours en grande forme et d’une extrême gentillesse.
La plupart des activités organisées par Graceland se déroulent au Cook Center en ville. Beaucoup d’invités se succèdent pour raconter leurs anecdotes, surtout des acteurs et actrices ayant joué des rôles mineurs dans les films d’ELVIS. Vu le peu d’intérêt pour les gens ne parlant pas l’anglais, et le prix d’entrée : 85 dollars, nous n’irons pas les écouter. Robert Sillerman, le nouveau propriétaire de Graceland devait venir débattre avec les fans, finalement  c’est via vidéo qu’il répondra à des questions posées d’avance par des fans. Pas de grandes révélations à part la construction d’un grand complex ELVIS à Las Vegas fin 2009. Il y a également deux soirées prévues dans le jardin de Graceland, une soirée cinéma avec projections de quelques films et un concert du TCB band accompagnant Terry Mike Jeffrey, en se promenant sur le boulevard près du mur c’est un peu l’entendre, c’est un peu « rengaine ».
La télévision annonce la vente en avant première d’un nouveau produit Barbie, le couple ELVIS et Priscilla en mariés. Certains fans font la queue devant la boutique depuis la veille, une par personne à 65 dollars, le lendemain on en retrouve à la convention à 250 dollars…..
A Tupelo, la petite église où se rendait la famille Presley a été déplacée pour se retrouver à coté de la cabane natale.
 Le 15 août est une journée pluvieuse, cela risque de gâcher  le CANDLELIGHT. Nous nous réfugions dans le buffet chinois sur le Boulevard et par chance à notre sortie la pluie a cessé. On parle de 4 à 5000 fans  présents, de ce fait la cérémonie sera une des plus courte, la police ré ouvre la circulation vers 3h du matin.
 La presse parle d’environ 30.000 fans en ville pour la semaine, ayant généré 40 millions de dollars, notre groupe doit y être pour quelque chose….
La veille du départ, Jimmy Velvet (ami d’ELVIS de la première heure, et chanteur lui-même) se joint à nous pour partager notre petit « pot » traditionnel. Jimmy a tant de souvenirs à partager. 
C’est les valises pleines de souvenirs que ce petit groupe, très sympathique, prend le chemin du retour.
Memphis ce n’est qu’un au revoir.
Jean-marc

